








5

Quelques années après la Première Guerre mondiale, à la fin des années 1920, le Canada connut une période de récession. Les 

agriculteurs furent moins touchés par la crise, puisqu’ils étaient capables de produire eux-mêmes de quoi se nourrir. Par contre, 

le chômage et la chute des prix firent en sorte que de nombreux fermiers furent  contraints de pratiquer une agriculture de 

subsistance.

En ce début du XXe siècle, le clergé occupait une place prépondérante dans la société québécoise, régissant en grande partie les 

valeurs morales, spirituelles et traditionnelles. Sombrant dans la crise, le Québec s’affaiblit, tant au niveau économique que moral, 

se voyant abandonné de nouveau. Se sentant incombée d’une responsabilité divine, l’Église veilla à surveiller l’émergence des 

groupes sectaires et des individus étranges cherchant à profiter de la position de faiblesse de la majorité de la population.

C’est au cœur de ces temps oubliés que se déroule l’action d’Agrippa – Le livre noir. Les personnages de ce récit fantastique devront 

composer avec des événements exceptionnels, à une époque de changements où l’Église et la sorcellerie se livraient encore une 

guerre farouche et secrète.

Contexte géographique
La région à l’intérieur de laquelle se déroule l’histoire de la légende du livre noir est relativement restreinte. Elle se situe entre 

Sainte-Clotilde-de-Châteauguay et Saint-Chrysostome, deux paroisses occupant des cantons ayant autrefois appartenu à la sei-

gneurie de Beauharnois, rachetée après la conquête par Alexander Ellice et subdivisée en douze régions auxquelles il donna 

principalement le nom de ses enfants.

Il est aussi question de la ville de Salaberry-de-Valleyfield, siège de l’évêché, que l’on retrouve aujourd’hui, en plus des deux 

paroisses citées précédemment, intégrée à la grande région de la Montérégie.
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